
Chers amis, il est beau le Saint Peuple de 
Dieu. Elle est belle l’Eglise quand elle se 
rassemble pour bénir son Seigneur, écouter sa 
Parole, célébrer son eucharistie et servir la 
fraternité ! Oui, merci Seigneur pour ton Eglise, 
elle vit, elle se renouvelle, se purifie et grandit. 
Merci, frères et sœurs, Mesdames et Messieurs, 
pour votre accueil chaleureux en ce jour si parti-
culier. Je suis heureux d’être, désormais et 
pleinement, à votre service. Il me faudra bien sûr 
du temps pour vous connaître, le temps ne 
respecte pas ce qui se fait sans lui. Mais me 
voici tout à vous. Je désire vous servir autant 
qu’il me sera possible. Je suis votre évêque. 
Vous êtes désormais mon Eglise et j’en suis 
heureux !

Nous sommes certainement fort différents 
quant à nos convictions religieuses. Certains, 
parmi nous, sont profondément croyants, impli-
qués dans la vie du diocèse. D’autres, probable-
ment, sont en quête, en recherche. Certains 
disent, peut-être, ne pas croire en Dieu mais sont 
présents par amitié, respect, estime, sollicitude. 
Merci à tous, votre présence me touche et elle 
honore l’Eglise !

Dans l’action de grâce, permettez-moi de me 
tourner, tout d’abord, vers vous Mgr Laurent 
Ulrich, archevêque de Paris. Vous m’avez installé 
pour le service du diocèse de Pontoise, merci 
pour vos paroles encourageantes et fraternelles, 
merci d’avance pour votre attention et votre 
accompagnement. De nombreux évêques nous 
font l’amitié de leur présence et de leur prière, en 
particulier les évêques de la Province de Paris. 
Je me fais une joie de travailler dans la 
confiance avec vous tous. Un merci tout particu-
lier à mes prédécesseurs qui ont œuvré dans ce 
diocèse depuis sa création en 1966 et suis 

heureux de saluer la présence de Mgr Jean-Yves 
Riocreux. Cher Mgr Lalanne, mon cher Stanislas, 
au nom de tous, je t’exprime ma profonde grati-
tude pour tout ce que tu as réalisé et développé 
dans ce jeune diocèse de Pontoise. Tu n’as pas 
ménagé ta peine. Comme je l’ai écrit, je mettrai 
mes pas dans les tiens. Avec la grâce de Dieu, je 
souhaite développer le sens de la continuité de 
l’Eglise. Un immense merci. De nombreux 
évêques avec lesquels nous avons un lien de 
partenariat et d’amitié m’ont écrit. Je pense en 
particulier au jumelage avec le Vicariat patriar-
cal de Mgr Paul Rouhana au Liban. Entre nos 
diocèses, nous tissons un échange de don. La 
catholicité se construit aussi grâce à ces liens 
fraternels. Merci. Merci Mgr le Nonce pour votre 
mission et votre attention au service de l’Eglise 
en France. Vous êtes parfois le messager de 
l’inattendu de Dieu ! Merci de bien vouloir expri-
mer au Saint-Père ma reconnaissance pour sa 
confiance et lui dire mon désir profond de me 
consacrer à ce nouveau ministère dans le 
Val-d’Oise.

Avec vous frères prêtres, mes premiers collabo-
rateurs, je souhaite servir les fidèles du Christ 
qui nous sont confiés. J’ai toujours eu une 
profonde admiration pour les prêtres, leur vie, 
leur foi, leur ministère, il n’y a pas de raison que 
ça change ! Nous sommes tous conscients des 
limites ou des fragilités de l’Eglise et pourtant 
nous avons été appelés, ordonnés, et envoyés 
pour servir et être pasteurs de communautés. 
Votre fidélité et votre témoignage apostolique 
suscitent le respect que vous méritez. Merci aux 
prêtres qui, généreusement, ont quitté leur pays 
pour rejoindre le Val-d’Oise. Merci aux vicaires 
généraux, aux recteurs de séminaire, à l’Official, 
aux prêtres et laïcs du secrétariat général de la 
CEF de leur présence. Je remercie, et de façon 

toute particulière, le Père Thierry Butor, d’avoir 
accepté de poursuivre sa mission à mes côtés. 
Je le nomme aujourd’hui : vicaire général. Je 
renouvelle dans leur mission, pour une année, 
les membres du Conseil épiscopal. A tous, un 
immense merci pour votre disponibilité, votre 
implication.  Le soutien des conseils de l’évêque 
me seront indispensables pour découvrir ce 
grand diocèse et ses habitants. Nous ne ferons 
rien les uns sans les autres. La vie fraternelle 
entre nous tous sera un témoignage fort donné 
au nom du Christ. Il nous envoie sur les chemins 
de la mission et il nous assure : « Je suis avec 
vous tous les jours ». Ces mots, vous le savez 
sans doute, sont ma devise épiscopale. Ils ne 
me quittent plus. Ils sont gravés dans l’anneau 
que je porte à mon doigt. 

Je salue les frères diacres et leurs épouses. Ils 
sont aujourd’hui à la peine après le décès récent 
de Philippe… Ils célèbrent aussi, cette année, les 
60 ans de la restauration du diaconat perma-
nent. Avec l’exemplarité et la beauté de leur 
engagement, les diacres marquent profondé-
ment la vie de nos diocèses. Merci, chers amis, 
d’être diacres tout simplement.

Merci aux religieux, religieuses, à tous les 
consacrés. Je suis heureux de découvrir com-
bien la vie consacrée est présente et active dans 
le Val-d’Oise. J’ai été heureux de vous saluer 
dimanche dernier : communautés de vie 
contemplative, apostolique, ancienne ou plus 
récente. Merci. La vie communautaire, le témoi-
gnage de la prière et de l’apostolat sont une 
actualité prophétique pour notre monde. Un 
immense merci.

Je vous salue tous et de grand cœur, frères et 
sœurs baptisés, fidèles du Christ. Vous êtes 
impliqués de diverses façons dans vos 
familles, je pense en particulier à l’Alliance 
Massabielle des END. Vous êtes aussi engagés 
dans la société et au service de l’Eglise dans 
les paroisses, aumôneries, mouvements, 
services du diocèse et dans l’enseignement 
catholique. Votre témoignage est précieux. 
Déjà, je vous dis mon amitié et ma gratitude. 
Ensemble nous rendons visible Dieu visitant 
son peuple. 
En ce jour béni, oui j’ose le dire, j’aime l’Eglise 
des anonymes : celle des catéchistes et des 

curés de paroisse, celle des militants, des hési-
tants, des priants, celle des milliers de saintes 
religieuses et des moines. J‘aime l’Eglise des 
laïcs qui accueillent, écoutent, se forment, 
donnent de leur temps, celle des serviteurs des 
petits et des pauvres. J’aime l’Eglise des 
diacres, des consacrés et des catéchumènes, 
des familles foyers d’amour, de prière et de 
dévouement. J’aime l’Eglise des malades qui 
s’interrogent sur l’avenir, des adultes qui se 
préparent au mariage chrétien, des séminaristes 
qui répondent d’un cœur libre et joyeux à l’appel 
de Dieu. J’aime l’Eglise des jeunes dans les 
aumôneries et les patronages ; les jeunes qui 
préparent leur confirmation avec audace et joie, 
en particulier avec les rassemblements de 
Lisieux, du Frat, de Taizé ou lors du pélé VTT. 
J’aime l’Eglise aux mille visages. Oui, j’aime 
l’Eglise, l’Eglise missionnaire et synodale, 
l’Eglise du Ciel et l’Eglise de la terre ! 

Avec un respect fraternel, je salue nos amis 
chaldéens présents et priants avec nous, mais 
aussi les représentants des autres confessions 
chrétiennes, membres des Eglises sœurs (ortho-
doxes, protestants, évangéliques). Merci aux 
pasteurs et prêtres de vos communautés d’être 
présents à nos côtés. Merci aux rabbins et aux 
autorités de la communauté juive qui nous 
honorent de leur proximité spirituelle. Nos frères 
aînés juifs sont nombreux dans le département. 
J’aurai le souci et la joie d’aller à votre 
rencontre. Merci aux responsables des commu-
nautés musulmanes et des autres traditions 
religieuses pour votre présence. Nous aurons à 
cœur de nous rencontrer pour servir la concorde 
et la paix. L’œcuménisme et le dialogue inter-re-
ligieux sont une grâce : un don à demander, un 
don à cultiver.

Chers parents, je vous redis mon affection et 
vous salue par les réseaux sociaux. Merci à ma 
famille, à mes amis, aux Nantais, aux diocésains 
de Mende venus ici à Pontoise, en particulier Mr 
le Président du Conseil départemental de la 
Lozère et Mme la Maire de Mende. Je vous redis 
ma gratitude. Tous, vous avez formé mon cœur 
de pasteur. Merci pour votre soutien, merci pour 
vos encouragements, merci pour votre prière. 

Je voudrais saluer tout spécialement les repré-
sentants des pouvoirs publics et des corps 

constitués. Je remercie de leur présence M. le 
Préfet, Mesdames et Messieurs les élus de la 
Nation, Madame la Présidente du Conseil dépar-
temental du Val-d’Oise, Mesdames et Messieurs 
les élus de la Région, du département et des 
communes. Merci Madame la Maire de Pontoise 
de m’accueillir dans votre ville. Merci Monsieur 
le Maire d’Osny de nous recevoir dans votre cité 
et d’avoir engagé avec diligence les services de 
la municipalité. Je salue aussi les divers repré-
sentants du monde de la justice, de l’éducation, 
de la santé, des médias, de la culture sans 
oublier le domaine associatif, la police, la 
gendarmerie et les autres forces armées du 
territoire. J’espère que nous pourrons faire 
connaissance dans les semaines à venir… mais 
après ma participation à la seconde session du 
synode romain. Avec quatre évêques français, je 
suis en effet nommé par le pape et me dois donc 
de rejoindre Rome durant tout le mois d’octobre. 
Dès mon retour, Mesdames et Messieurs, soyez 
tous assurés de mon implication pour servir le 
bien commun, édifier la cité, respecter notre 
terre et la dignité de chaque personne. Notre 
société française est heureuse et fière d’avoir 
accueillie les jeux olympiques, mais elle est 
aussi, parfois, incertaine d’elle-même. Je 
souhaite, dans le cadre du régime de laïcité, 
contribuer à promouvoir le sens de l’écoute, du 
dialogue et de la compréhension. Que la solida-
rité envers les plus fragiles ouvre aussi des 
chemins de pacification.

Je souhaite encore exprimer ma profonde 
reconnaissance à tous ceux qui, depuis 
plusieurs semaines, ont été les artisans de cette 
célébration et de cette journée à Osny. Merci, 
tout d’abord, aux pères Pallotins et aux respon-
sables de l’Institution Saint-Stanislas. Merci 
pour votre accueil bienveillant et facilitant. 
Merci au régisseur, à Didier et à ses équipes qui 
se sont si bien mobilisées. Merci à M. l’Eco-
nome, cher Loïc, et aux services diocésains. 
Merci aux responsables de la liturgie, cérémo-

niaire, membres de la chorale, aux instrumen-
tistes, fleuristes, servants de messe. Merci à 
ceux qui ont préparé le moment convivial qui 
sera proposé à l’issue de la célébration. Merci à 
KTO d’avoir retransmis cette célébration. Par les 
réseaux sociaux, nous sommes en communion 
avec vous dans le Val-d’Oise et en Lozère, frères 
et sœurs malades, âgés, handicapés. Je pense 
aussi aux détenus de la Maison d’arrêt d’Osny. 
Je prie pour chacun de vous. 

Pour terminer, je me tourne un instant vers tous 
les jeunes. Merci d’être venus à mon installa-
tion. Le pape François, lors des JMJ, vous a 
invités à manifester le visage d’un Dieu « 
proche, concret, amical ». Comme je vous l’ai 
dit partagé dans un court message : vous 
n’êtes pas simplement l’avenir de l’Eglise mais 
l’aujourd’hui de Dieu. Alors, j’ose vous le dire : 
j’ai besoin de vous pour servir l’Eglise avec 
générosité et disponibilité. J’ai besoin de vous 
pour témoigner de la Bonne Nouvelle, pour 
pacifier, réconcilier comme Jésus. J’ai besoin 
de vous pour servir le monde avec amour 
comme Jésus. Si vous portez la question d’un 
engagement plus particulier comme prêtre, 
religieux, religieuse, missionnaire, ne soyez 
pas inquiets. No panic ! Etre appelé par le 
Seigneur est toujours une bonne nouvelle. A ce 
sujet, je me réjouis beaucoup de la présence 
des séminaristes qui ne demandent qu’à être 
plus nombreux. Chers jeunes, vous pouvez 
compter sur votre évêque et sur les catholiques 
du Val-d’Oise. Merci de votre accueil si chaleu-
reux.

Frères et sœurs, chers amis, dans l’action de 
grâce, confions-nous, maintenant et humble-
ment les uns les autres, à la prière de 
Notre-Dame, Mère de l’Eglise, Notre-Dame de 
Pontoise. Nous la prions. Nous la chantons : 
Vierge Sainte Dieu t’a choisie ! Que Dieu soit 
béni ! 
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Chers amis, il est beau le Saint Peuple de 
Dieu. Elle est belle l’Eglise quand elle se 
rassemble pour bénir son Seigneur, écouter sa 
Parole, célébrer son eucharistie et servir la 
fraternité ! Oui, merci Seigneur pour ton Eglise, 
elle vit, elle se renouvelle, se purifie et grandit. 
Merci, frères et sœurs, Mesdames et Messieurs, 
pour votre accueil chaleureux en ce jour si parti-
culier. Je suis heureux d’être, désormais et 
pleinement, à votre service. Il me faudra bien sûr 
du temps pour vous connaître, le temps ne 
respecte pas ce qui se fait sans lui. Mais me 
voici tout à vous. Je désire vous servir autant 
qu’il me sera possible. Je suis votre évêque. 
Vous êtes désormais mon Eglise et j’en suis 
heureux !

Nous sommes certainement fort différents 
quant à nos convictions religieuses. Certains, 
parmi nous, sont profondément croyants, impli-
qués dans la vie du diocèse. D’autres, probable-
ment, sont en quête, en recherche. Certains 
disent, peut-être, ne pas croire en Dieu mais sont 
présents par amitié, respect, estime, sollicitude. 
Merci à tous, votre présence me touche et elle 
honore l’Eglise !

Dans l’action de grâce, permettez-moi de me 
tourner, tout d’abord, vers vous Mgr Laurent 
Ulrich, archevêque de Paris. Vous m’avez installé 
pour le service du diocèse de Pontoise, merci 
pour vos paroles encourageantes et fraternelles, 
merci d’avance pour votre attention et votre 
accompagnement. De nombreux évêques nous 
font l’amitié de leur présence et de leur prière, en 
particulier les évêques de la Province de Paris. 
Je me fais une joie de travailler dans la 
confiance avec vous tous. Un merci tout particu-
lier à mes prédécesseurs qui ont œuvré dans ce 
diocèse depuis sa création en 1966 et suis 

heureux de saluer la présence de Mgr Jean-Yves 
Riocreux. Cher Mgr Lalanne, mon cher Stanislas, 
au nom de tous, je t’exprime ma profonde grati-
tude pour tout ce que tu as réalisé et développé 
dans ce jeune diocèse de Pontoise. Tu n’as pas 
ménagé ta peine. Comme je l’ai écrit, je mettrai 
mes pas dans les tiens. Avec la grâce de Dieu, je 
souhaite développer le sens de la continuité de 
l’Eglise. Un immense merci. De nombreux 
évêques avec lesquels nous avons un lien de 
partenariat et d’amitié m’ont écrit. Je pense en 
particulier au jumelage avec le Vicariat patriar-
cal de Mgr Paul Rouhana au Liban. Entre nos 
diocèses, nous tissons un échange de don. La 
catholicité se construit aussi grâce à ces liens 
fraternels. Merci. Merci Mgr le Nonce pour votre 
mission et votre attention au service de l’Eglise 
en France. Vous êtes parfois le messager de 
l’inattendu de Dieu ! Merci de bien vouloir expri-
mer au Saint-Père ma reconnaissance pour sa 
confiance et lui dire mon désir profond de me 
consacrer à ce nouveau ministère dans le 
Val-d’Oise.

Avec vous frères prêtres, mes premiers collabo-
rateurs, je souhaite servir les fidèles du Christ 
qui nous sont confiés. J’ai toujours eu une 
profonde admiration pour les prêtres, leur vie, 
leur foi, leur ministère, il n’y a pas de raison que 
ça change ! Nous sommes tous conscients des 
limites ou des fragilités de l’Eglise et pourtant 
nous avons été appelés, ordonnés, et envoyés 
pour servir et être pasteurs de communautés. 
Votre fidélité et votre témoignage apostolique 
suscitent le respect que vous méritez. Merci aux 
prêtres qui, généreusement, ont quitté leur pays 
pour rejoindre le Val-d’Oise. Merci aux vicaires 
généraux, aux recteurs de séminaire, à l’Official, 
aux prêtres et laïcs du secrétariat général de la 
CEF de leur présence. Je remercie, et de façon 

toute particulière, le Père Thierry Butor, d’avoir 
accepté de poursuivre sa mission à mes côtés. 
Je le nomme aujourd’hui : vicaire général. Je 
renouvelle dans leur mission, pour une année, 
les membres du Conseil épiscopal. A tous, un 
immense merci pour votre disponibilité, votre 
implication.  Le soutien des conseils de l’évêque 
me seront indispensables pour découvrir ce 
grand diocèse et ses habitants. Nous ne ferons 
rien les uns sans les autres. La vie fraternelle 
entre nous tous sera un témoignage fort donné 
au nom du Christ. Il nous envoie sur les chemins 
de la mission et il nous assure : « Je suis avec 
vous tous les jours ». Ces mots, vous le savez 
sans doute, sont ma devise épiscopale. Ils ne 
me quittent plus. Ils sont gravés dans l’anneau 
que je porte à mon doigt. 

Je salue les frères diacres et leurs épouses. Ils 
sont aujourd’hui à la peine après le décès récent 
de Philippe… Ils célèbrent aussi, cette année, les 
60 ans de la restauration du diaconat perma-
nent. Avec l’exemplarité et la beauté de leur 
engagement, les diacres marquent profondé-
ment la vie de nos diocèses. Merci, chers amis, 
d’être diacres tout simplement.

Merci aux religieux, religieuses, à tous les 
consacrés. Je suis heureux de découvrir com-
bien la vie consacrée est présente et active dans 
le Val-d’Oise. J’ai été heureux de vous saluer 
dimanche dernier : communautés de vie 
contemplative, apostolique, ancienne ou plus 
récente. Merci. La vie communautaire, le témoi-
gnage de la prière et de l’apostolat sont une 
actualité prophétique pour notre monde. Un 
immense merci.

Je vous salue tous et de grand cœur, frères et 
sœurs baptisés, fidèles du Christ. Vous êtes 
impliqués de diverses façons dans vos 
familles, je pense en particulier à l’Alliance 
Massabielle des END. Vous êtes aussi engagés 
dans la société et au service de l’Eglise dans 
les paroisses, aumôneries, mouvements, 
services du diocèse et dans l’enseignement 
catholique. Votre témoignage est précieux. 
Déjà, je vous dis mon amitié et ma gratitude. 
Ensemble nous rendons visible Dieu visitant 
son peuple. 
En ce jour béni, oui j’ose le dire, j’aime l’Eglise 
des anonymes : celle des catéchistes et des 

curés de paroisse, celle des militants, des hési-
tants, des priants, celle des milliers de saintes 
religieuses et des moines. J‘aime l’Eglise des 
laïcs qui accueillent, écoutent, se forment, 
donnent de leur temps, celle des serviteurs des 
petits et des pauvres. J’aime l’Eglise des 
diacres, des consacrés et des catéchumènes, 
des familles foyers d’amour, de prière et de 
dévouement. J’aime l’Eglise des malades qui 
s’interrogent sur l’avenir, des adultes qui se 
préparent au mariage chrétien, des séminaristes 
qui répondent d’un cœur libre et joyeux à l’appel 
de Dieu. J’aime l’Eglise des jeunes dans les 
aumôneries et les patronages ; les jeunes qui 
préparent leur confirmation avec audace et joie, 
en particulier avec les rassemblements de 
Lisieux, du Frat, de Taizé ou lors du pélé VTT. 
J’aime l’Eglise aux mille visages. Oui, j’aime 
l’Eglise, l’Eglise missionnaire et synodale, 
l’Eglise du Ciel et l’Eglise de la terre ! 

Avec un respect fraternel, je salue nos amis 
chaldéens présents et priants avec nous, mais 
aussi les représentants des autres confessions 
chrétiennes, membres des Eglises sœurs (ortho-
doxes, protestants, évangéliques). Merci aux 
pasteurs et prêtres de vos communautés d’être 
présents à nos côtés. Merci aux rabbins et aux 
autorités de la communauté juive qui nous 
honorent de leur proximité spirituelle. Nos frères 
aînés juifs sont nombreux dans le département. 
J’aurai le souci et la joie d’aller à votre 
rencontre. Merci aux responsables des commu-
nautés musulmanes et des autres traditions 
religieuses pour votre présence. Nous aurons à 
cœur de nous rencontrer pour servir la concorde 
et la paix. L’œcuménisme et le dialogue inter-re-
ligieux sont une grâce : un don à demander, un 
don à cultiver.

Chers parents, je vous redis mon affection et 
vous salue par les réseaux sociaux. Merci à ma 
famille, à mes amis, aux Nantais, aux diocésains 
de Mende venus ici à Pontoise, en particulier Mr 
le Président du Conseil départemental de la 
Lozère et Mme la Maire de Mende. Je vous redis 
ma gratitude. Tous, vous avez formé mon cœur 
de pasteur. Merci pour votre soutien, merci pour 
vos encouragements, merci pour votre prière. 

Je voudrais saluer tout spécialement les repré-
sentants des pouvoirs publics et des corps 

constitués. Je remercie de leur présence M. le 
Préfet, Mesdames et Messieurs les élus de la 
Nation, Madame la Présidente du Conseil dépar-
temental du Val-d’Oise, Mesdames et Messieurs 
les élus de la Région, du département et des 
communes. Merci Madame la Maire de Pontoise 
de m’accueillir dans votre ville. Merci Monsieur 
le Maire d’Osny de nous recevoir dans votre cité 
et d’avoir engagé avec diligence les services de 
la municipalité. Je salue aussi les divers repré-
sentants du monde de la justice, de l’éducation, 
de la santé, des médias, de la culture sans 
oublier le domaine associatif, la police, la 
gendarmerie et les autres forces armées du 
territoire. J’espère que nous pourrons faire 
connaissance dans les semaines à venir… mais 
après ma participation à la seconde session du 
synode romain. Avec quatre évêques français, je 
suis en effet nommé par le pape et me dois donc 
de rejoindre Rome durant tout le mois d’octobre. 
Dès mon retour, Mesdames et Messieurs, soyez 
tous assurés de mon implication pour servir le 
bien commun, édifier la cité, respecter notre 
terre et la dignité de chaque personne. Notre 
société française est heureuse et fière d’avoir 
accueillie les jeux olympiques, mais elle est 
aussi, parfois, incertaine d’elle-même. Je 
souhaite, dans le cadre du régime de laïcité, 
contribuer à promouvoir le sens de l’écoute, du 
dialogue et de la compréhension. Que la solida-
rité envers les plus fragiles ouvre aussi des 
chemins de pacification.

Je souhaite encore exprimer ma profonde 
reconnaissance à tous ceux qui, depuis 
plusieurs semaines, ont été les artisans de cette 
célébration et de cette journée à Osny. Merci, 
tout d’abord, aux pères Pallotins et aux respon-
sables de l’Institution Saint-Stanislas. Merci 
pour votre accueil bienveillant et facilitant. 
Merci au régisseur, à Didier et à ses équipes qui 
se sont si bien mobilisées. Merci à M. l’Eco-
nome, cher Loïc, et aux services diocésains. 
Merci aux responsables de la liturgie, cérémo-

niaire, membres de la chorale, aux instrumen-
tistes, fleuristes, servants de messe. Merci à 
ceux qui ont préparé le moment convivial qui 
sera proposé à l’issue de la célébration. Merci à 
KTO d’avoir retransmis cette célébration. Par les 
réseaux sociaux, nous sommes en communion 
avec vous dans le Val-d’Oise et en Lozère, frères 
et sœurs malades, âgés, handicapés. Je pense 
aussi aux détenus de la Maison d’arrêt d’Osny. 
Je prie pour chacun de vous. 

Pour terminer, je me tourne un instant vers tous 
les jeunes. Merci d’être venus à mon installa-
tion. Le pape François, lors des JMJ, vous a 
invités à manifester le visage d’un Dieu « 
proche, concret, amical ». Comme je vous l’ai 
dit partagé dans un court message : vous 
n’êtes pas simplement l’avenir de l’Eglise mais 
l’aujourd’hui de Dieu. Alors, j’ose vous le dire : 
j’ai besoin de vous pour servir l’Eglise avec 
générosité et disponibilité. J’ai besoin de vous 
pour témoigner de la Bonne Nouvelle, pour 
pacifier, réconcilier comme Jésus. J’ai besoin 
de vous pour servir le monde avec amour 
comme Jésus. Si vous portez la question d’un 
engagement plus particulier comme prêtre, 
religieux, religieuse, missionnaire, ne soyez 
pas inquiets. No panic ! Etre appelé par le 
Seigneur est toujours une bonne nouvelle. A ce 
sujet, je me réjouis beaucoup de la présence 
des séminaristes qui ne demandent qu’à être 
plus nombreux. Chers jeunes, vous pouvez 
compter sur votre évêque et sur les catholiques 
du Val-d’Oise. Merci de votre accueil si chaleu-
reux.

Frères et sœurs, chers amis, dans l’action de 
grâce, confions-nous, maintenant et humble-
ment les uns les autres, à la prière de 
Notre-Dame, Mère de l’Eglise, Notre-Dame de 
Pontoise. Nous la prions. Nous la chantons : 
Vierge Sainte Dieu t’a choisie ! Que Dieu soit 
béni ! 



Chers amis, il est beau le Saint Peuple de 
Dieu. Elle est belle l’Eglise quand elle se 
rassemble pour bénir son Seigneur, écouter sa 
Parole, célébrer son eucharistie et servir la 
fraternité ! Oui, merci Seigneur pour ton Eglise, 
elle vit, elle se renouvelle, se purifie et grandit. 
Merci, frères et sœurs, Mesdames et Messieurs, 
pour votre accueil chaleureux en ce jour si parti-
culier. Je suis heureux d’être, désormais et 
pleinement, à votre service. Il me faudra bien sûr 
du temps pour vous connaître, le temps ne 
respecte pas ce qui se fait sans lui. Mais me 
voici tout à vous. Je désire vous servir autant 
qu’il me sera possible. Je suis votre évêque. 
Vous êtes désormais mon Eglise et j’en suis 
heureux !

Nous sommes certainement fort différents 
quant à nos convictions religieuses. Certains, 
parmi nous, sont profondément croyants, impli-
qués dans la vie du diocèse. D’autres, probable-
ment, sont en quête, en recherche. Certains 
disent, peut-être, ne pas croire en Dieu mais sont 
présents par amitié, respect, estime, sollicitude. 
Merci à tous, votre présence me touche et elle 
honore l’Eglise !

Dans l’action de grâce, permettez-moi de me 
tourner, tout d’abord, vers vous Mgr Laurent 
Ulrich, archevêque de Paris. Vous m’avez installé 
pour le service du diocèse de Pontoise, merci 
pour vos paroles encourageantes et fraternelles, 
merci d’avance pour votre attention et votre 
accompagnement. De nombreux évêques nous 
font l’amitié de leur présence et de leur prière, en 
particulier les évêques de la Province de Paris. 
Je me fais une joie de travailler dans la 
confiance avec vous tous. Un merci tout particu-
lier à mes prédécesseurs qui ont œuvré dans ce 
diocèse depuis sa création en 1966 et suis 

heureux de saluer la présence de Mgr Jean-Yves 
Riocreux. Cher Mgr Lalanne, mon cher Stanislas, 
au nom de tous, je t’exprime ma profonde grati-
tude pour tout ce que tu as réalisé et développé 
dans ce jeune diocèse de Pontoise. Tu n’as pas 
ménagé ta peine. Comme je l’ai écrit, je mettrai 
mes pas dans les tiens. Avec la grâce de Dieu, je 
souhaite développer le sens de la continuité de 
l’Eglise. Un immense merci. De nombreux 
évêques avec lesquels nous avons un lien de 
partenariat et d’amitié m’ont écrit. Je pense en 
particulier au jumelage avec le Vicariat patriar-
cal de Mgr Paul Rouhana au Liban. Entre nos 
diocèses, nous tissons un échange de don. La 
catholicité se construit aussi grâce à ces liens 
fraternels. Merci. Merci Mgr le Nonce pour votre 
mission et votre attention au service de l’Eglise 
en France. Vous êtes parfois le messager de 
l’inattendu de Dieu ! Merci de bien vouloir expri-
mer au Saint-Père ma reconnaissance pour sa 
confiance et lui dire mon désir profond de me 
consacrer à ce nouveau ministère dans le 
Val-d’Oise.

Avec vous frères prêtres, mes premiers collabo-
rateurs, je souhaite servir les fidèles du Christ 
qui nous sont confiés. J’ai toujours eu une 
profonde admiration pour les prêtres, leur vie, 
leur foi, leur ministère, il n’y a pas de raison que 
ça change ! Nous sommes tous conscients des 
limites ou des fragilités de l’Eglise et pourtant 
nous avons été appelés, ordonnés, et envoyés 
pour servir et être pasteurs de communautés. 
Votre fidélité et votre témoignage apostolique 
suscitent le respect que vous méritez. Merci aux 
prêtres qui, généreusement, ont quitté leur pays 
pour rejoindre le Val-d’Oise. Merci aux vicaires 
généraux, aux recteurs de séminaire, à l’Official, 
aux prêtres et laïcs du secrétariat général de la 
CEF de leur présence. Je remercie, et de façon 

toute particulière, le Père Thierry Butor, d’avoir 
accepté de poursuivre sa mission à mes côtés. 
Je le nomme aujourd’hui : vicaire général. Je 
renouvelle dans leur mission, pour une année, 
les membres du Conseil épiscopal. A tous, un 
immense merci pour votre disponibilité, votre 
implication.  Le soutien des conseils de l’évêque 
me seront indispensables pour découvrir ce 
grand diocèse et ses habitants. Nous ne ferons 
rien les uns sans les autres. La vie fraternelle 
entre nous tous sera un témoignage fort donné 
au nom du Christ. Il nous envoie sur les chemins 
de la mission et il nous assure : « Je suis avec 
vous tous les jours ». Ces mots, vous le savez 
sans doute, sont ma devise épiscopale. Ils ne 
me quittent plus. Ils sont gravés dans l’anneau 
que je porte à mon doigt. 

Je salue les frères diacres et leurs épouses. Ils 
sont aujourd’hui à la peine après le décès récent 
de Philippe… Ils célèbrent aussi, cette année, les 
60 ans de la restauration du diaconat perma-
nent. Avec l’exemplarité et la beauté de leur 
engagement, les diacres marquent profondé-
ment la vie de nos diocèses. Merci, chers amis, 
d’être diacres tout simplement.

Merci aux religieux, religieuses, à tous les 
consacrés. Je suis heureux de découvrir com-
bien la vie consacrée est présente et active dans 
le Val-d’Oise. J’ai été heureux de vous saluer 
dimanche dernier : communautés de vie 
contemplative, apostolique, ancienne ou plus 
récente. Merci. La vie communautaire, le témoi-
gnage de la prière et de l’apostolat sont une 
actualité prophétique pour notre monde. Un 
immense merci.

Je vous salue tous et de grand cœur, frères et 
sœurs baptisés, fidèles du Christ. Vous êtes 
impliqués de diverses façons dans vos 
familles, je pense en particulier à l’Alliance 
Massabielle des END. Vous êtes aussi engagés 
dans la société et au service de l’Eglise dans 
les paroisses, aumôneries, mouvements, 
services du diocèse et dans l’enseignement 
catholique. Votre témoignage est précieux. 
Déjà, je vous dis mon amitié et ma gratitude. 
Ensemble nous rendons visible Dieu visitant 
son peuple. 
En ce jour béni, oui j’ose le dire, j’aime l’Eglise 
des anonymes : celle des catéchistes et des 

curés de paroisse, celle des militants, des hési-
tants, des priants, celle des milliers de saintes 
religieuses et des moines. J‘aime l’Eglise des 
laïcs qui accueillent, écoutent, se forment, 
donnent de leur temps, celle des serviteurs des 
petits et des pauvres. J’aime l’Eglise des 
diacres, des consacrés et des catéchumènes, 
des familles foyers d’amour, de prière et de 
dévouement. J’aime l’Eglise des malades qui 
s’interrogent sur l’avenir, des adultes qui se 
préparent au mariage chrétien, des séminaristes 
qui répondent d’un cœur libre et joyeux à l’appel 
de Dieu. J’aime l’Eglise des jeunes dans les 
aumôneries et les patronages ; les jeunes qui 
préparent leur confirmation avec audace et joie, 
en particulier avec les rassemblements de 
Lisieux, du Frat, de Taizé ou lors du pélé VTT. 
J’aime l’Eglise aux mille visages. Oui, j’aime 
l’Eglise, l’Eglise missionnaire et synodale, 
l’Eglise du Ciel et l’Eglise de la terre ! 

Avec un respect fraternel, je salue nos amis 
chaldéens présents et priants avec nous, mais 
aussi les représentants des autres confessions 
chrétiennes, membres des Eglises sœurs (ortho-
doxes, protestants, évangéliques). Merci aux 
pasteurs et prêtres de vos communautés d’être 
présents à nos côtés. Merci aux rabbins et aux 
autorités de la communauté juive qui nous 
honorent de leur proximité spirituelle. Nos frères 
aînés juifs sont nombreux dans le département. 
J’aurai le souci et la joie d’aller à votre 
rencontre. Merci aux responsables des commu-
nautés musulmanes et des autres traditions 
religieuses pour votre présence. Nous aurons à 
cœur de nous rencontrer pour servir la concorde 
et la paix. L’œcuménisme et le dialogue inter-re-
ligieux sont une grâce : un don à demander, un 
don à cultiver.

Chers parents, je vous redis mon affection et 
vous salue par les réseaux sociaux. Merci à ma 
famille, à mes amis, aux Nantais, aux diocésains 
de Mende venus ici à Pontoise, en particulier Mr 
le Président du Conseil départemental de la 
Lozère et Mme la Maire de Mende. Je vous redis 
ma gratitude. Tous, vous avez formé mon cœur 
de pasteur. Merci pour votre soutien, merci pour 
vos encouragements, merci pour votre prière. 

Je voudrais saluer tout spécialement les repré-
sentants des pouvoirs publics et des corps 

constitués. Je remercie de leur présence M. le 
Préfet, Mesdames et Messieurs les élus de la 
Nation, Madame la Présidente du Conseil dépar-
temental du Val-d’Oise, Mesdames et Messieurs 
les élus de la Région, du département et des 
communes. Merci Madame la Maire de Pontoise 
de m’accueillir dans votre ville. Merci Monsieur 
le Maire d’Osny de nous recevoir dans votre cité 
et d’avoir engagé avec diligence les services de 
la municipalité. Je salue aussi les divers repré-
sentants du monde de la justice, de l’éducation, 
de la santé, des médias, de la culture sans 
oublier le domaine associatif, la police, la 
gendarmerie et les autres forces armées du 
territoire. J’espère que nous pourrons faire 
connaissance dans les semaines à venir… mais 
après ma participation à la seconde session du 
synode romain. Avec quatre évêques français, je 
suis en effet nommé par le pape et me dois donc 
de rejoindre Rome durant tout le mois d’octobre. 
Dès mon retour, Mesdames et Messieurs, soyez 
tous assurés de mon implication pour servir le 
bien commun, édifier la cité, respecter notre 
terre et la dignité de chaque personne. Notre 
société française est heureuse et fière d’avoir 
accueillie les jeux olympiques, mais elle est 
aussi, parfois, incertaine d’elle-même. Je 
souhaite, dans le cadre du régime de laïcité, 
contribuer à promouvoir le sens de l’écoute, du 
dialogue et de la compréhension. Que la solida-
rité envers les plus fragiles ouvre aussi des 
chemins de pacification.

Je souhaite encore exprimer ma profonde 
reconnaissance à tous ceux qui, depuis 
plusieurs semaines, ont été les artisans de cette 
célébration et de cette journée à Osny. Merci, 
tout d’abord, aux pères Pallotins et aux respon-
sables de l’Institution Saint-Stanislas. Merci 
pour votre accueil bienveillant et facilitant. 
Merci au régisseur, à Didier et à ses équipes qui 
se sont si bien mobilisées. Merci à M. l’Eco-
nome, cher Loïc, et aux services diocésains. 
Merci aux responsables de la liturgie, cérémo-

niaire, membres de la chorale, aux instrumen-
tistes, fleuristes, servants de messe. Merci à 
ceux qui ont préparé le moment convivial qui 
sera proposé à l’issue de la célébration. Merci à 
KTO d’avoir retransmis cette célébration. Par les 
réseaux sociaux, nous sommes en communion 
avec vous dans le Val-d’Oise et en Lozère, frères 
et sœurs malades, âgés, handicapés. Je pense 
aussi aux détenus de la Maison d’arrêt d’Osny. 
Je prie pour chacun de vous. 

Pour terminer, je me tourne un instant vers tous 
les jeunes. Merci d’être venus à mon installa-
tion. Le pape François, lors des JMJ, vous a 
invités à manifester le visage d’un Dieu « 
proche, concret, amical ». Comme je vous l’ai 
dit partagé dans un court message : vous 
n’êtes pas simplement l’avenir de l’Eglise mais 
l’aujourd’hui de Dieu. Alors, j’ose vous le dire : 
j’ai besoin de vous pour servir l’Eglise avec 
générosité et disponibilité. J’ai besoin de vous 
pour témoigner de la Bonne Nouvelle, pour 
pacifier, réconcilier comme Jésus. J’ai besoin 
de vous pour servir le monde avec amour 
comme Jésus. Si vous portez la question d’un 
engagement plus particulier comme prêtre, 
religieux, religieuse, missionnaire, ne soyez 
pas inquiets. No panic ! Etre appelé par le 
Seigneur est toujours une bonne nouvelle. A ce 
sujet, je me réjouis beaucoup de la présence 
des séminaristes qui ne demandent qu’à être 
plus nombreux. Chers jeunes, vous pouvez 
compter sur votre évêque et sur les catholiques 
du Val-d’Oise. Merci de votre accueil si chaleu-
reux.

Frères et sœurs, chers amis, dans l’action de 
grâce, confions-nous, maintenant et humble-
ment les uns les autres, à la prière de 
Notre-Dame, Mère de l’Eglise, Notre-Dame de 
Pontoise. Nous la prions. Nous la chantons : 
Vierge Sainte Dieu t’a choisie ! Que Dieu soit 
béni ! 


